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i, exactement coin DM en 

Ito d i f l k e n i » * r è s que 09s troupe» en gardent tout l'bon 
. « W n i l l M ^ n m é a t l e béaefie». Voyez ce qui 

te passe ! Pendant que les Anglais pénétraient dans Lille, le roi 
des Belges débarquait à Ostende. Aujourd'hui ou demain, le roi 
Albert fera son entrée solennelle dans Bruges. Déjà ses troupes 
atteignent les abords de Gand. 

Mais dans Lille, on dans Ostende, les Allemands ont-ils livré 
batail le? Du tout! le communiqué belge non* révèle en une 
phrase amusante, que, dans Ostende, on a trouvé des soldats 
allemands ivres « comme des ilotes ». Seulement, ies ilotes, 
on les grisait exprès ! A Lille, nous avons trouvé la ville éva­
cuée. L'ennemi se retire donc, sur ce front nord-ouest, sans 
combattre et fans brûler, tout comme s'il exécutait les clauses 
d'une convention. 

Dcns l'« Iftfrantigeant» du vendredi soir f 6 octobre, ojTpeut 
lire aussi ces lignes : 

« L^ roi Albert n'est sans doute qu'a quelques étapes de sa 
capitale.Ostende prise — Zeebruge est intenable est sans doute 
déjà occupée. Cet abandon, c'est le renoncement allemand à la 
guerre sous-marine. » 

Communiqués Officiels 
Officiel français : 

A l'Ouest de l'Oise 
18 octobre, minuit. 

Les troupes françaises de la première araire ont entrepris ce 
matin les poussées, depuis la for*t d'Andittny jusque la rivière. 
Les vaillantes troupes qui, depuis plus d'un mois, n'ont cessé 
de combattre contre un ennemi puissamment fortitié ont avan-

' ce au 'prix d'une lutte héroïque, ont remporté aujourd'hui de 
nouveaux succès. « 

Elles ont conquis le village de Mennevet et la forêt d'Andi-
gny dont elles tiennent la lisière, réalisé dans cet endroit une 
avance de plus de 5 kilom, dans des conditions difficiles. Elles 
ont atteint les abords d'Hannappes, de Grand-Yerly et de 
Noyai et se sont emparées, en dépit de la résistance "furieuse 
op osée par les Allemands, de» villages de Croagis, d'Aisson-
vil ie et deBtrnovil le . 

E n t r e l 'Oise et la S e r r e 
Plus an sud les avant-gardes françaises ont continué a pour­

suivre les allemands entre l'Oise et là Serre. 
Les troupes françaises ont porté leurs lignes au nord de 

Serry-les-Méziè-res, aux lisières de Surfontaine et au nord de 
Nouvion etCatillon à neuf kilomètres environ au-delà du con­
fluent des rivières. Lés troupes françaises ont occupé une di­
zaine de villages et fait de nombreux prisonniers dont le chiffre. 

. actuellemenldénombré, dépasse 2..f>00. 

De part et é'autre de Vouziers 
L'infanterie française a franchi l'Aisne sur uri front de o 

kilomètres et à pris pied sur les hauteurs à l'est. L? village de 
Vandy et plusieurs fermes organisées en points d'appui sont 
tombés entre leurs mains. On a fait plusieurs centaines de pri­
sonniers. , • 

Pins à l'est les combats engagés depuis hier se déroulent à 
leur-avantage. Les Français ont réussi à progresser dans la région 

' hoisée comprise entre 0*1izy et Grand-Pré. 

Officiel américain: 
18 octobre, 22 heures. 

A l'ouest de la Meuse notre avance a continué, nos troupes 
ont pris le villnge et le bois de Bandeville et atteint les lisières 
nord du bois des Loges. A l'ouest de Grand-Pré elles ont cap­
turé la ferme Talmaaprèsun dur combat. 

A l'est de la Meuse une te:italive ennemie contre nos nou­
velles positions du Bois de la Grande-Montagne fut repoussée. 

Les troupes américaines participant à l'offensive britannique 
commeticeé hier au sud du Gâteau ont pénétré dans les lignes 
enoemies d'une profondeur de .'{ kilomètres. Elles ont pris les 
Villages de Molain. Saint-Martin-Biiière et Larbe de Guise 

Jusqu'ici pins de 2 ô'UO prisonniers ont été dénombrés. Elles 
ont capturé un nombreux matériel. 

Dernière Heure 
Sur la rive ouest ée l'Oise 

Paris, 19 oct., 15 h, — Pendant la nuit les troupes fran­
çaises de la l r e armée, poursuivant leur avance victorieuse ont 
achevé de bousculer l'ennemi qui essavait de se maintenir à 
tout prix suV la rive ouest de l'Oise. Les Français- ont atteint 
le canal de l'Oise à la Sambre. La forêt d'Andigny jusqu'au 
nord d'Hauteville et Avigny sont tombés,en leurs mains, ainsi 
que la plupart des localités en bordure du canal. Au cours de 
ia bataille- engagée depuis le 17 octobre les régiments français 
ont fait plus de 3000 prisonniers, capturé des canons et une 
quantité considérable de mitrailleuses, et en important maté­
riel de guerre, parmi lequel un train complet de munitions. 

Sur le front ée l'Aisne 
Les troupes françaises ont nettoyé d'ennemis la partie com­

prise entre le canal de l'Aisne et l'ouest de Allandl'huy, en fai­
sant des prisonniers. 

AUTOUR DE LA GUERRE 

Nouvelles des journaux français 
(( Le sort de Gand est fé£/é » 

D e l ' « Intransigeant » du 18 octobre : 
\'n correspondant du « New-York Herald » écrit : 

' « La retraite allemande sur la côte belge a commence durant 
la nuit de mercredi. Elle ne fut pas volontaire. Les grandes 
quantités d'approvisionnements, de munitions, d'armes, sans 
compter un nombre important de canons que l'ennemi a laissés 
derrière le prouvent suffisamment. 

» Hier matin, les forces d'infanterie belges qui ont traversé 
l'Vser mardi constatèrent un affaiblissement dans la résistance 
ennemi. 

» Elles poussaient immédiatement dans la direction d'Os-
tende. ' 

» Le front actuel est marqué par le canal d'Oslende à Bru­
ges. . 
' » Oa peut compter sur une retraite générale de l'ennemi der­
rière la Lys, peut être même derrière l'Escaut. Le sort de Gand 
est réglé. » 

L'entrée à Lille 
V « Intransigeant » du 18 octobre public ces lignes ? 
« Lorsque les anglais arrivèrent hier devant les portes de 

Lille i ls attendirent que les éléments du 1 " corps français fus­

sent* arrivés, pour que ceux-ci poissent entrer les premiers Jadis 
Lille. 

» Voilà un geste de " geatkmen 
Cent quatre-vingt mmaJrabiUnts aat accueilli les t roupes "-umnwm>r»*»e*a*. tra<Tué«* cewmienn pou 

françatses avec la joie qu'on imagine. Les conduites d'eau ont 
été coupées pan l'ennemi. Les. vivres laissés aux habitants 
représentent là ration de 48- heirtes. Des mesures sont en cours 
pour ravitailler Lille et lai donner de l'eau potable. 

"^ Rôle* renversés 
Les Allemands avaient voulu" nous faire croire que c'était 

grâce à leur intervention que Lille, Boubaix et Tourcoing 
n'avaient pas été bombardés. Or, la vérité est tout autre sui­
vant un journal parisien qui publie ces lignes : 

« Des ordres avaient été donnés. a« dernier moment, par le Gou­
vernement pour empêcher à l'égard de Lille, la repétition des des 
tructlons systématiques pratiquera, jusqu'ici par l'ennemi. Et le 
Général von Quast en a tenu compte. Mais depuis longtemps les 
("sines avaient été SepouHlei» n%»Jeursrelief*, tte-tmrles les ma­
chines et, durant les quatre années d'occupation, toutes les riches 
ses de Lille, avaient eu le temps de prendre le chemin de f Aile 
magne, 

< Les Allemands avaient établi à Lille d'immenses usines d'aéro 
planes qui travaillaient avec là plus grande activité. » . 

M. Wilson attend 
la réponse allemande 

D'Amsterdam le 17 octobre : 
On confirme, de Berlin, que la réponse allemande au Prési­

dent Wilson sera vraisemblablement expédiée demain soir. L'o­
pinion, dans les milieux politiques hollandais, est que l'Alle­
magne acceptera lescomlitions du Président Wilson en faisant 
toutefois des r-serves sur les atrocités dont le Président l'ac­
cuse et en demandant des précisions sur le; garanties'qu'exige 
l'Entente avant d'accorder l'armistice. 

APRES L l C t t P p IIKMMDE 
A ROUBAIX 

Le» troupes britannique» 
Par un brouillard intense, comme si les Anglais avaient 

apporté avec eux l'atmosphère de la Tamise, les troupes bri­
tanniques resplendissantes de forme et de santé, ont défilé dans 
nos rtes , dès les premières heures du jour, samedi. 

Bien équipées, bien armées, par petit» détachements, elles 
ont été accueillies par des bravos frénétique et des cris répé^ 
tés : Vive la France ! Vive l'Angleterre. Aux halles, on distri­
buait anx soldats du café et des tartines'qu'ils acceptaient p o i r 
faire plaisir, car les cuisine» roulaulcS suivaient, avec des ap­
provisionnements. 

• matériel anglais est magnifique comme les chevaux et les 
is qui l i trainent. 

. ensemble di)nue une impression de force et de vie extraor-
dimaires devant lesquelles les Allemands v o i t succomber, 
abattus et en retraite. 

L'après-midi de samedi * 
L ' a n i m a t i o n 

Dans l'après-midi, Roubaix présentait enc >re un air Je fête. 
Les Roubaisiens passent leur journée en ce moment dans l a T U Î . 

Au pa>saged une musique militaire, un avion allié a survolé 
la (iraod'-Kue tr^s bas, ex.eiu.ant un looping impressionnant 
sur l'ail j e t pi juant ensuite du nez. au grand effarement des 
curieux qui c.oyaient à sa chute. Ma s l'aéroplane s'est rapide­
ment relevé, aux applaudissements de la foule. 

P r i s o n n i e r s a l l e m a n d s 

Dans la journée de sam :di,.les troupas anglaises ont fait plu­
sieurs prisonniers allemands qui se trouvaient euçore en ville, 

Une mission militaira française 
a l'Hôtel-de-Vitlê 

Kn attendant l'arrivée d'un chef d'étape.rà Boubaix, la mis­
sion militaire française attachée à l'armée britannique, s'est 
installée à l'Hôtel-de-Ville. à la salle Pierre de Boubaix; son 
chef est le lieutenant Odinet. Elle occupa les bureaux qu'on est 
en train de purger des souvenirs de l'installation allemande. 
Elle organise les premiers services nécessaires à la transition, 
pour réparer les ponts dont quelques-uns déjà sont rétablis, 
comme le pont Morel, le pont de Mouvant, etc. 

Une convocation des hommes 
rentras de Belgique 

Samedi matin a été publiée,'à son de caisse, la convocation 
suivante : 

« Tous les hommes rentrés de Bruxelles et environs depuis 
trois jours sont tenus de se présenter samedi, à 2 h. au bureau 
de l'Administration militaire, salle Pierre-de-Boubaix, a la 
Mairie, pour renseignements. v̂  

» Ordre îles autorités militaires alliées. » 

A W A T T R E L O S 
Un enfant tué par un soldat Allemand 

Baoul Hauteken, M ans, demeurant rue Bose, 30, ayant été 
aperçu le 15 octobre, dans les environs' des magasiua de la 
gare annexe de Tourcoing, par une sentinelle allemande, celle-
ci lira dans sa direction. 

Le jeune garçon l'ut mortellement atteint au côté, et il expi­
rait quelques instants plus tard. \ 

Une fillette tuée 
à la suite a'une explosion d'un pont 

Au moment de l'explosion, jeudi matin, du Pont-Célestin, 
une fillette, Marie Vandekerkove, âgée de 15 ans qui se trou­
vait à proximité a été atteinte par un éclat de pierre, et tuée 
sur le coup. 

Elle a été ramenée au domicile de ses parents, dont la dou­
leur est indicible. 

A L E E R S 
U n e f e m m e t u é * p a r u n o b u s 

Vendredi après-midi, vers trois heures, Mme Joséphine Del-
salle, Agée de 82 ans, rue de Lys, 1, se trouvait dar.s sa cour, 
lorsqu'elle fut atteinte par un obus et tuéasur le coup. La 
maison a été foriement endommagée, l'n autre obus est tombé 
à la même hcu,e sur la maison de M, Langlard, 3 , rue de Bou-
bai* ; toute la toiture a été enlevée. 

A T O U R C O I N G 
L e s A l l e m a n d s , e n d é b o u t e , 

o u b l i e n t m u n i t i o n s e t r a v i t a i l l e m e n t 
Vendredi, on signalait aux autorités que les Allemands 

avaient abandonné, dans les établissements de MM. Lorthiois 
frèoes, à Mouvaux-les-Francs, une importante quantité de mu­
nitions et de provisions. Le tout a été saisi et transporté eu lieu 
s û r . * 

lards, quittent es d.-sordre notre sol, après quatre aané 
sian ijrranntcjue • : " • ' " 

Jamais nous n'outillerons cette' date mémorable/la plus 
de toute notre histoire. . . . 

A, la libération de notre petite patrie, à ce geste .InoubtlaMe de SM 
fri-rè* et alliés, nous répondrons par le plus SfipSinUaste s e s 

A la frontière belge 
A MOUSCRON 

Dans la nuit d- jeu h à vendredi Us pionnier* allemands ont 
fait entiter les ponts de chemin de fer de Mouscrou. puis dïspa-
rai«aient devant l'arrivée de* premières patrouilles anglaise». 

La ville a souffert du bombardement qui s'est produit ven­
dredi après-midi. O.i dit qu'il y a eu un tué et un blessé. 

Le 18 octobre, ver* oNbenid» <Ul matin, le> autorités a l le ­
mandes ont quitté le v i l ig*. mies n'ont passa le temps d'enle­
ver les hoiu mes de 17 à ."ill a^s. 

A quatre heures du «iir. 'quelques pionniers ont fait sauter 
je clocher de tjé^ ise.q-ii était susceptible da servir d'ofcservi-

Xe'eToeher s'est ecroul'• sur l'église qu'il a démolie. 
l|e malin du 19. une pitroi i l lo j in' lus» qui s'avançât dans 

Nédhiu. fut accueilli par de< coup* da uiitri.l>n-<»s de la part 
de |mel pies Allem i.ids, cantonnés dans le |»af '"l'habitation 
de M. Part'u^ t | l soldat An^iAfeUégàreutei i hle; •. 

fiiii ju mu 1 *3 "ic' i ' . 
V H r V 

B m W r C 

lin vtbr.iitt sppel a U |tops\ot'm a cté très 
Ur(*ns.;Lrs armvs Ailéinandea deeUre ce m 

.• • > * > •»• •!« •»» • ! • • * • .•^^.•.-.•.A W • > * > » > * > * : » * > * > ^ > » > # > * > « » 

Chronique locale 
R O U B A I X 

L Î 3 3 ^ . T ' I P K P J ë a t ^ J a 
Par ordre des autorités m i l i u i r s alliées il est ri goure iserneuf' 

interdit à4oute nersoutie d » quitter, le territoire «te |a Viil« d e 
Boubaix sons p*ine d'arrestation. 

.Jusqu'à nouvel ordre, les cartes d'identité restent en vigueur. 
UN VPPEI- i LA POPULATION. — Devant les scènes de pillaice <|ui 

se sorti («ro^uites. Lms 11 "journée du jeu li 17 ortnforo. i l Municipa­
lité a fait ptaçaMer. k\, *>ir, un« aftiç iv «itsint «j i<-. (lesulas) la traa-
sition com|»risc imire le <i.'|)irt ancmiini et l.irriv.»»» ^n^liise. la 
circulation n'est permise uu.é il.: six Heures »la ix.i'Ju a liait t**ure» 
du soir. Celui «jui ne pourrait justifier sa Présence en detiora de s e s 
heures serait <téfér.; à la Jusfic • Militaire. 

L» même mesure s :ra p -i*e contre ceux uui seront pris pil'aaS 
dans les h.ihit ili.ms atimt inn >os. 

. La Municij».ilitéex>Hi|iLe sur le twnscnsetle sanz Iroid de la pofm 
lation roubaisienne. . . 

MESUREE HE i'itÉCAUTlOM. —• USS rtfllchc stitnér du *<ct«ur 
DUiwv, président'('• la i/i,.mUs>iini do Seourit^. anii«nre que des 
obus non écJalés s)ni r< si,'- I i/is les p>nls <>u cc)o»es..et ijue de» 
ordres sont donnés p >u,- l.-ui' inileveint'iii. '.n altendani. it est d -fe» 
du de stationner p:vs des endroits dangereux. Les luUuauts ipii « e 
peuvent loger prés de ces Iteut «t.>ivt'nt s'adresser au (îurt'in d'ùy-
Ktcnc. La C»ji*imNw«wi eom;>te S<ur rintellisritiC" d • ÎJ ni^utalwa 
pour faciliter sa tàcl»«-. * 

D A N G E R E E X P L O S I F S 
Toute personne ayant connaissance ou pouvant donner 4e» 

renseignements sur le dépôt d'explosifs ou de'mines snr (es 
routes ou dans des immeubles, est pri^e d'eu Çyr; la d ' c l t ra t io s 
imuiéaTatement à la Mairie, rue Neuve. î \ et»;e, B u r u u d a 
Secrétariat, pour que les autorités militaires alliées preumsnt' 
d'urgence les disposition* nécessaire*. 

Avis|très important.--Partont ou l'on constateraqied*s ruine* 
sous forme de récipients quelconques su i t rejj»éo< es tr ; el le* 
par djs fils électriques, il est reconnu mdé de ne p i s s'eit t:» >r» 
cher, certaines pouvant iViire explosion m H»> pin*"mrs j'.urs 
après leur amorçue.' Lt d vil.iratio 1 dévfi é*atên.f.it eu être 
faite de suite v\ inJui > bureau. 

A u t o m o b i l e s o t M o t o c y c l e t t e s 

La Mairie nous oimmimipi • '<« «iou- .niivaiite 
« Pour les b'soins des auorit-'s mi l i turs .illi V*s. li-.s ( ^ • S » I Î T « « 

qui ont pu c.K'hcr ju«on'à présent <l>'s au:' n » <\ «•> '»u d.w 'u»o.'t •*-
elettfs. sont i.rtij»» it'cn faire im 11'ti.ttf.tient la 1 .-larat <t:i a s 
Secrétariat <\>, l.i Milrie. rtte S c i m \ f eiaj.'. 

» Il ne s'agit pis.de los ré'|uiiiitionrfcr. Il s'agit seutnsjest'de l«* 
utiliser, le cas ée'» '«.mt. 

» Pan>rdre îles autorités militaires alitées. 
y \s< U.ii- (Sien" : '• 'H'riii -

U n s a f f i c h e d e P A u t o r i t é m l i ' . a i s a g S e i a e * 
— Li première aflijlié tuiaiiant d - l ' A i torMi'in.i ... • uni, t*ï 
a été apposée, samedi m itm^a la M dr e : I • défi ij >|.; ptace 
nous eiup che de la publier aujourd'hui. Noua h» dubucrutts 
demain. 

D é p ô t s d i s m a t é r i e l a l l e m a n d . — La Mairie n o u s 
communique la notenwiivante : 

Avis important. - Bar ordre de- l'autorité inili'atre, les hale­
tants sont invités à faire immédiat ment 'a d4ciar*i«<i'i «les 
dépôts du matériel, de toute nature, que l'eiiiicmi-a pu laisser- ; 

en des magasins ou maisons d'habitation. Faire cette déclara­
tion au bureau du Secrétariat, rue Neuve, ^ étage. 

L e s l e t t r e s p o u r l a F r a n c e . — (rne éodtei{!> s ; 
été déposée. Samedi, dans la journée, au i* Ltage de la Mairie 
(rue Neuve) pour recevoir la correspondance qui doit rester * 
ouverte. imamtm > „ , , ^ , , • Js&SSk-

Un R o u b a i s i e n , L i e u t e n a n - C o l o n e l d ' A r t i ï -
l e r i e i a u 2 5 . * — M. Dupont, jils-de M. l)upout-l>e.«i'oa-
taiues, Bue des Fabricants,, se trouvait parmi les Officiers 
venus Vendredi après-midi, à Boubaix, avec le Préfet d u Nord 
lt est au front, à l'Ouest, et a pu passer quelques instants dans 
sa famille, avant de repartir. 

L a s f u n é r a i l l e s d u S o u s - B r ' g a d l e r d e P o f f e o 
H e n r i U S a r i s s a l , la malheureuse victime de l'explosion da 
Jeudi dernier, auront lieu Lundi matin, à 9 heures, eu l'Eglise 
Saint-Jean-Baptiste. 

P h a r m a c i e n s d e G a r d e . — Les Pharmacies «savan­
tes, Aujourd'hui, Dimanche sont : MM. Wil lot , rue d u VienV 
Abreuvoir; Turlur, rue de t'odreoing; Florquin, rueduTi l ieni . 

W A S O U E H A L 
UN APPEL AUX CHOMEUHJS. —. L'Admirfstratton Menfrinsle nft 

appel à tous les chômeurs pour déblayer les P'>nt* el faciliter le 
passage des Alttés. 3 • «• 

TOURCOING 
U n s a ï f l c h s d e l a m u n i c i p a l t ^ , « - E t raison des 

actes de pillage commis tout denîièremnnt eu ville par des gens 
sans aveu, l'administration a pris de uonvelles disposiûoaa 
pour assurer l'ordre public. 

L'administration municipale s'adresse phrs spécialement a s s 
honnêtes jiens les invitant à se constituer les gardiens vigilants 
des propriétés publiques ou privées. 

Les communications seront reçues dans les coi 
de quartiers et à l'Hôtel de Ville. 
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